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 En cette fin d'année où nos 
activités se réduisent durant la 
période d'été, où chacun prend 
le temps de se ressourcer, où 
les horaires et le stress de  
l'année sont derrière nous, je 
vous invite à compter les  
bienfaits de Dieu dans notre 
église, mais aussi dans vos 
vies. Je vous invite à la  
reconnaissance envers ce Dieu 
qui prend si bien soin de nous. 

 Je vous encourage aussi à 
considérer la nouvelle année 
ecclésiale 2014-2015 - où nous 
allons accueillir avec joie Marc 
Toureille, le nouveau pasteur à 
plein temps ainsi que toute sa 
grande famille - non pas 
comme l'occasion de ralentir, 
de moins s'investir, ou de 
moins donner, mais comme 
l'opportunité à saisir de  
continuer sur cette lancée que 
Dieu nous a donnée, d'élargir 
notre service dans l'église, de 
renouveler notre engagement,  
" tous appelés, individuelle-
ment et en tant que Corps, à 
manifester le don de l'amour 
dans le service de l'unité ". 
Tout en n’oubliant pas de 
compter les bienfaits de Dieu ! 

 Bon été à chacun de vous et 
que ce temps mis à part puisse 
réjouir vos coeurs et ressourcer 
vos corps ! 

 En notre Dieu, Fidèle,  
aimant , et qui œuvre de façon 
merveilleuse en son peuple ! 

Pasteur Christiane Stauffacher 

 Les bienfaits de Dieu ont 
été nombreux cette année. 
Dieu a permis, malgré cette  
année avec un seul pasteur, de 
continuer son œuvre de crois-
sance, d'unité, de service dans 
l'église. Nous en sommes tous 
témoins, même si dans certains 
domaines nous n'avons pu  
accomplir exactement ce qui 
avait été prévu... 

 Ces divers témoignages 
dans ce PARTAGE en disent 
long sur la vie de notre commu-
nauté. Beaucoup ont trouvé et 
re-trouvé leur place dans 
l'église et d'autres ont pu renou-
veler leur engagement. Nous 
avons été bénis par les prédica-
tions riches et en particulier par 
une série sur les dons. Nous 
avons vécu de nombreux temps 
forts lors de nos cultes. Nous 
avons pu mettre en place des 
groupes de maisons, qui restent 
certes à être enracinés. Et que 
dire des toutes les rencontres, 
réunions, échanges, visites …. 
tous des lieux de partage et de 
croissance ! 

 Comme mentionné dans le 
PARTAGE d'automne, cette  
année s'est avérée être une 
chance… et bien plus. Car dans 
les mains de Dieu, rien n'est 
vraiment une chance, mais tout 
est occasion pour Dieu de  
montrer sa fidélité à son  
peuple ! Ne l'a-t-il pas fait ?  

Le mois de juillet arrive 
à grands pas et pour 
notre famille il est 
l'heure des « au re-
voir » à la communauté 
de Saint Quentin en 
Yvelines où je suis 
pasteur depuis neuf 
ans déjà.  

Le déménagement se prépare et nous rejoindrons 
Aix fin juillet. La ville d'Aix en Provence ne m'est 
pas totalement inconnue, puisqu'il y a 20 ans, je 
suivais mes cours de théologie à la faculté Jean 
Calvin et plusieurs d'entre vous nous sont déjà fa-
miliers. Durant mes études, j'étais engagé dans 
l'église de Montpellier et dans le groupe Agapé, 
aussi je n'ai pas fréquenté régulièrement la rue de 
la Masse.  

Ces premiers mois à venir seront donc pour ma 
famille et pour moi, l'occasion de vous rencontrer et 
de faire connaissance avec l'ensemble de la com-
munauté. Je consacrerai particulièrement cette pre-
mière année à vous rendre visite. 

Le déménagement est un grand changement pour 
nous sur le plan familial, merci de nous porter dans 
vos prières, en particulier nos enfants. Simon, notre 
fils aîné entrera en seconde ; Samuel, quant à lui, 
sera en 4ème et François en 6ème, au collège Mignet 
et Nathan, qui aura 6 ans à la rentrée scolaire, en-
trera à l'école primaire en CP : beaucoup de nou-
veautés en perspective ! Florence, mon épouse, qui 
est institutrice en maternelle, sera en disponibilité, 
durant cette année scolaire, le temps que la famille 
prenne ses nouveaux repères.  

 Recevez chacun, chacune nos fraternelles 
pensées, dans l'attente de vous rencontrer dès la 
rentrée de septembre. 

LE PASTEUR MARC  

TOUREILLE  

ET SA FAMILLE 

Dimanche 20 juillet 
Culte commun, rue de la Masse 

Dimanche 27 juillet 
Culte commun, rue de la Masse 

Dimanche 3 août 
Culte commun, rue Villars 

Dimanche 10 août 
Culte commun, rue de la Masse 

Dimanche 17 août 
Culte commun, rue Villars 

Dimanche 24 août 
Culte commun, rue Villars 

Du 20 juillet au 24 août 2014, l'Église 
protestante Réformée Évangélique de 
la rue de la Masse et l’Eglise Protes-
tante Unie de France de la rue Villars 
célèbrent un seul culte commun aux 
deux paroisses à 10 h 30 . 

Les cultes réguliers des deux églises  
reprennent le dimanche 31 août. 
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« Que tout le monde ait sa place 
comme dans les familles » 

87 personnes ont répondu à cette 
question dont certains avec humour : 
je ne change pas de place ; en haut, 

à gauche depuis que je suis tout pe-
tit ; on a changé de côté. 

15 d’entre nous disent ne pas en 
avoir parce que : 

 Ils ne peuvent plus participer au 

culte (éloignement et donc  
demande de co-voiturage) ou ne 
plus prendre un engagement 
(maladie actuelle, problème de 
santé). 

 Ils avouent avoir un comportement 

de type : consommateurs ; specta-
teurs ; croyants non pratiquants. 

 Ils la cherchent encore notamment 

par difficulté d’intégration dans la 
communauté : encore dans l’ex-
pectative ; je ne sais pas m’y pren-
dre ; j’aime mieux les petits 
groupes ; pas d’effort fait pour 
créer de l’unité. 

 Ils ne se sentent pas bien dans le 

culte par exemple à cause de ce 
côté évangélique ou ils attendent la 
rentrée pour retrouver une struc-
ture plus étoffée. 

TROUVER SA PLACE DANS L'ÉGLISE TROUVER SA PLACE DANS L'ÉGLISE TROUVER SA PLACE DANS L'ÉGLISE    
Voilà le titre que Christiane Stauffacher avait donné à l’éditorial de notre journal 

Partage en septembre dernier, avec le désir d’en faire le point à la fin de l’année… 

Qu’en est-il 9 mois plus tard ?  
Après discussion avec notre pasteur, il a été décidéde réaliser des interviews,  
à partir du livret de coordonnées des personnes de l’église. 

94 d’entre nous ont pu être contactés entre le 10 et le 15 juin. 

92 ont accepté l’interview : 37 hommes (dont 1 de moins de 18 ans) et 55 femmes 

85 ont répondu à l’ensemble des 3 questions proposées. 

En voici la synthèse, réalisée aussi fidèlement que possible, pour que chacun 
puisse s’y retrouver tout en découvrant la diversité de notre communauté. 

      Bonne lecture ! 

« Comme chaque année, près de 
Dieu, en présence de Dieu » 

Globalement plus de 7 personnes sur 
10 disent se sentir bien, très bien ou 
même très très bien. 
Pour les autres, c’est plutôt bien,  
assez bien ou encore pas forcément 
très bien . 

« J’ai pris l’église comme si c’était 
ma maison » 

Beaucoup d’entre nous disent : c’est 
mon église, l’église c’est ma maison, 
c’est comme une famille ou c’est ma 
famille mais aussi c’est la famille de 
Dieu. 

Plusieurs souhaitent relever la qualité 
de l’accueil, avec des phrases 
comme bien accueilli alors que je n’ai 
pas fait moi l’effort de m’intégrer ainsi 
que la qualité des relations : beau-
coup de bonne humeur ; on est con-
tent de se voir ; beaucoup de per-
sonnes m’ont mis à l’aise ; je sens 
une chaleur ; on s’invite les uns chez 
les autres, on discute après le culte, il 
y a une bonne ambiance ; beaucoup 
d’amis que je rencontre à chaque 
culte. La communion fraternelle est 
aussi abordée : en plus d’être des 
frères et des sœurs, ce sont des 
amis ; j’aime cette communauté 
quand je n’y vais pas je souffre de ne 
pas avoir vu mes frères et mes sœurs 
dans la foi ; chacun faisait un effort 
dans cette attitude d'amour, les uns 
envers les autres, un accueil chaleu-
reux, un désir de partage, une réelle 
joie à la rencontre. 

Et effectivement, comme dans une 
famille, nous devons entendre ceux 
qui souffrent. Certains ne se sentent 
pas forcément très bien à titre per-
sonnel, en dehors, bien seul à cause 
de leur âge, ou enfin pas tout à fait 
intégré, sans oublier ceux qui se sen-
tent blessés il faut que je digère ou 
moins à l’aise dans les cultes trop 
évangéliques à leur goût. 

Il y a aussi ceux que la distance et/ou 
leurs activités quotidiennes privent 
d’une vie d’église ou la réduise à une 
participation épisodique au culte. 
Avec honnêteté, certains reconnais-
sent n’avoir pas fait beaucoup d’effort 
ou bien avoir pas mal manqué.  
Ceux qui ont été tenus éloignés par la 
maladie confient à chaque fois s’être 
sentis soutenus par nos prières et 
nos visites : j’ai senti l’effet de la 
prière du groupe ; moins de contact 
mais entouré. 

« On s’est bien serré les coudes » 

Sur 33 personnes qui commentent 
cette année sans pasteur à plein 
temps occupant le presbytère, 85% 
pensent que tout le monde a fait un 
effort pour que l'église fonctionne et 
commentent positivement : ravi de 
voir comment la paroisse s’est inves-
tie ; il y a plus de partage, on est plus 
impliqué dans le fonctionnement de 
l’église ; cela a été un plein succès ; 
l’organisation a changé mais les gens 
se sont améliorés en se rapprochant 
les uns des autres ; l’église a un  
dynamisme. 

Certains appréhendai[en]t le départ  
de notre précédent pasteur et 
avouent avoir un peu pataugé au  
début ou avoir eu l’impression d’un 
petit flou et 3 personnes disent en 
avoir vraiment souffert : il a manqué 
une unité, j’étais livré à moi-même ; 
j’ai besoin d’un chef ; je me suis mis 
en retrait. Cependant l’un d’entre eux 
confie : finalement je suis nettement 
moins perturbé, tout l’enseignement 
reçu jusque là m’a permis d’être bien 
consolidé dans ma foi, d’avancer d’un 
grand pas. 

Plusieurs associent notre pasteur à 
leurs réponses en soulignant sa dispo-
nibilité : elle a voulu nous aider dans 
le groupe du lundi en venant une fois 
par mois ; beaucoup de temps, d’éner-
gie, et ses qualités : une femme extrê-
mement gentille, les relations sont 
bonnes avec elle ; j’aime ses prédica-
tions, elle est très agréable ; c’est très 
vivant quand ça vient d’elle. 

1- Comment vous sentez-

vous cette année dans la 

communauté ? 

2 

2- Quelle place, ou quelle 

nouvelle place, avez-vous 

pu y trouver ? 
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Les plus anciens fidèles parmi nous 
disent conserver ou même réduire 
leurs engagements : je me retire peu 
à peu à cause de mon âge et sont 
moins nombreux que les autres à dire 
avoir trouvé une nouvelle place, sauf 
en participant aux goûters des  
anciens ! 

Parmi les nouvelles places les plus 
fréquemment citées, il y a : 

 Tout ce qui est nécessaire au bon 

déroulement de l’ensemble du 
culte (l’accueil, la liturgie, la 
louange, la musique, la vidéo pro-
jection, Graine d’Evangile, l’Echelle 
de Jacob, la prédication, la prépa-
ration de la Sainte Cène) et à la vie 
communautaire (le petit-déjeuner, 
la communication des annonces). 

 Les différentes aumôneries (des 

prisons, de l’hôpital et de l’église 
auprès des personnes âgées) c’est 
une des grandes caractéristiques 
de l’église et le diaconat. 

 Les activités de groupes dans la 

semaine à l’église (groupe de 
louanges), au presbytère (réunion 
de prière, études bibliques, ciné-
club) ou dans les maisons 
(groupes de quartier, études bi-
bliques à Aix, à Gardanne) ou en-
core à l’extérieur (groupes de 
jeunes, scouts). 

Tout cela a été cité par l’un ou l’autre 
d’entre nous comme le lieu ou le nou-
veau lieu de son engagement dans 
l’église, et pour finir le groupe travaux 
pour notre cadre de vie d’église et 
bien sûr le conseil presbytéral, pour 
notre vie spirituelle. 

Et pour conclure, cette belle phrase 
d’un de nos aînés : 

« Je suis humblement assis avec 
le Seigneur à ma droite » 

« L’église est une grande famille avant d’être 

une assemblée avec la même foi, avec le 

pardon, une émanation de l’amour : on a Dieu 

en commun, ce n’est pas une relation de 

copinage, c’est un acte volontaire » 

« Apporter comme prémices les 
dons qu’on a reçus » 

83 personnes ont répondu à cette 
question, plus facilement pour ce qui 
est des dons chez les autres et plus 
difficilement pour soi-même, souvent 
avec des phrases comme : le don 
chez l’autre me permet de découvrir 
mon don et augmente ma confiance ; 
ça rejaillit sur chacun des membres 
de l’église ; cela rend la présence et 
l’action de Dieu plus visible. 

« Je prie pour que Dieu se  
manifeste en moi par un don » 

La découverte de ses dons person-
nels est souvent décrite comme un 
cheminement : commencer par de 
petites choses, ne pas refuser de 
faire quelque chose de pas très signi-
ficatif ; connaître ses limites pour ne 
pas s’avancer sur des chemins qu’on 
ne peut pas tenir ; le début d’un 
chemin ; encore en gestation ; une 
question en cours, quelque chose à 
approfondir ; quelque chose dont 
j’étais confiant mais que je ne déve-
loppais pas ; pas un nouveau don 
mais une confirmation ; je sais où j’en 
suis par rapport à ce que j’ai reçu ou 
fait dans le passé ; encore des che-
mins tout tracés pour avancer avec 
l’aide de notre Père mais je suis déjà 
en route. 

« Nous sommes bénis  
tous ensemble » 

La découverte des dons chez les  
autres nous réjouit et nous touche à 
chaque fois : touché par un bouquet 
de fleur ; quelqu’un qui chante ; un 
enfant qui lit. 

Quand le don appartient au domaine 
du développement personnel, il s’ap-
parente au fruit de l’Esprit :  
tolérance ; silence ; maitrise de soi ;  
patience ; persévérance. 

3- Quel don, ou quel  

nouveau don, cette année 

vous a-t-elle permis de  

découvrir chez vous ou  

chez quelqu’un d’autre ? 

Des mots, comme des prières,  
pour conclure 

 Que les autres continuent à chercher 
leur place malgré la présence d’un 
nouveau pasteur. 

 Que la venue du pasteur soit bien 
accueillie, que les gens qui se sont 
investis ne baissent pas les bras, qu’ils 
continuent, qu’ils aident. 

 Que tout cela continue, pas un redé-
marrage mais une continuation. 

 Chercher à conserver une bonne  
unité quand le pasteur va arriver. 

Quand le don s’exprime de manière 
manifeste dans la communauté, il 
concerne de multiples domaines :  

 Le culte avec le don des liturges 

qui a été particulièrement visible 
ainsi que celui des musiciens et 
des chanteurs mais aussi le don de 
prédication. 

 L’attention portée à l’autre : la 

générosité de son temps, le don 
d’accueil, d’hospitalité, d’accompa-
gnement ; l’esprit de service ; le 
don de compassion, 
d’encouragement, de consolation ; 
l’écoute, la relation d’aide. 

 Les visites auprès des prisonniers, 

des personnes âgées, isolées et 
des malades. 

 L’engagement auprès des enfants 

et des jeunes. 

 Les aspects matériels comme l’or-

ganisation et la communication. 

Et puis il est un don moins visible que 
beaucoup reconnaissent développer 
individuellement ou en groupe : celui 
de la prière, notamment de la prière 
d’intercession dans le secret de son 
cœur. 

Tout cela en sachant que comme 
l’église se renouvelle beaucoup, on 
ne voit pas tout ce qui se passe et 
sans oublier cette parole de  
sagesse : prendre garde à ne pas 
prendre l’occasion de s’élever pour 
prendre de l’autorité. 

Remerciements : Du fond de mon cœur, 
je remercie chacun d’entre vous de la con-
fiance que vous m’avez si librement témoi-
gnée dans tous les échanges que nous 
avons eus. Je me sens dépositaire de ce 
don de vous-même que vous avez fait à 
notre communauté par mon intermédiaire 
et désire ardemment en prendre le plus 
grand soin. Sylvie Saretto 3 
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Le don de l'amour dans le service de l'unitéLe don de l'amour dans le service de l'unité  
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Comme il le souligne par ailleurs, Christ qui était Dieu 
« n'a pas regardé comme un  but à atteindre d'être 
égal à Dieu, mais il s’est dépouillé lui-même, en pre-
nant une forme de serviteur, en devenant semblable 
aux hommes »(Philippiens 2.6) Le vrai don spirituel est 
donc démontré par notre service. 

 D'autres s'appuient sur leur possessions matérielles 

ou sur leur position sociale. Faisant écho à  
l'Ecclésiaste, Paul rappelle que nous ne sommes pas 
que des êtres matériels et que toutes nos  
possessions s'évanouissent comme de la fumée com-
parées aux dons de Christ. 
 

Et chez nous, comment se passe la vie d'église ? 
 Nous ne connaissons sans doute pas toutes les 
divisions de cette église corinthienne. Et c'est tant 
mieux. Mais jetons un regard honnête à notre vie 
communautaire : nous ne sommes pas parfaits.  
Notre vie communautaire n'est pas parfaite. À la fin de 
cette année passée avec les Corinthiens nous  
sommes encouragés à poursuivre notre route avec 
fidélité.  
 

Que faire maintenant ?  

 Prendre notre place dans le service de l'église, 

dans le service de ce Corps de Christ que nous  
formons. Certains se sont découverts, ont pris une 
place nouvelle pendant cette année, d'autres ont  
encore mieux utilisé leurs dons tandis que beaucoup 
d’entre nous ont pu réfléchir et prier pour ce service 
auquel nous sommes tous appelés.  

 Continuer à témoigner et proclamer la foi que 

nous avons reçue : une foi qui nous transforme  
quotidiennement à l'image de Christ, le serviteur par  
excellence.  

 Réfléchir ensemble à la place que notre église a 

dans cette ville, dans ce quartier : et ainsi pour être 
pleinement témoin dans la ville où Dieu nous a placés. 
 

Alors finalement, que nous apprend cette lettre de 
Paul aux Corinthiens ? 
Tout simplement que nous sommes tous  
appelés, individuellement et en tant que Corps, à 

 manifester le don de l'amour  
 dans le service de l'unité.  

 
Pasteur Yannick Imbert 

La première lettre de Paul aux Corinthiens : tout 
un programme.  

 Dès que nous ouvrons les premières pages de 
cette lettre, dès que nous en lisons les premiers  
versets, nous découvrons quelque chose d'assez in-
habituel de la part de Paul. Il se trouve face à des 
difficultés qui semblent presque insurmontables ! Ah, 
les Corinthiens ! Un vrai roman, tragique et comique à 
la fois, traitant principalement des divisions selon les 
classes sociales, divisions économiques et culturelles, 
ainsi que les divisions ethniques et raciales. Les  
notables utilisent leur pouvoir pour asseoir leur rang 
dans l'église ; tous cherchent la meilleure place afin 
d'être regardés avec envie. Et le tout au sein de 
l'église ! Je vous laisse imaginer.  
 

 Et comme si ce n'était pas tout, l'église de Corinthe 
était aussi en proie à des contestations bibliques. 
Certains trouvaient impensable et inadmissible l'idée 
d'une résurrection. D'autres pensaient que le seul 
moyen de connaître Christ était de devenir superieu-
rement spirituels : une élite chrétienne  
possédant le secret d'une connexion directe avec 
Dieu. C'était eux, les vrais chrétiens. D'un autre côté 
on trouvait aussi dans cette église les aspirants aux 
beaux discours, les « padawans » philosophes, c’est à 
dire des « apprentis » du chemin de Dieu. Eux étaient 
convaincus que finalement la venue de Christ ne 
changeait pas grand-chose à la vie quotidienne. On 
pourrait résumer leur position de la manière suivante : 
« dommage pour les pauvres, ils sont de toute  
manière déjà sauvés, alors quant à nous : profitons 
aujourd’hui pour mieux encore profiter demain ! » Tout 
cela est pour Paul inacceptable. Dès que nous nous 
écartons de nos frères et sœurs en Christ, c'est de 
Christ même que nous nous éloignons.  
 

Contre tout cela Paul défend, présente, encourage 
au service et à l'amour fraternel. Car finalement, 
quel est le principal critère de notre vie communau-
taire, de notre communion fraternelle ? L'amour que 
nous nous portons les uns aux autres. Mais  
encore et toujours, Paul est confronté à des êtres  
humains qui préfèrent  croire en leurs capacités  
personnelles plutôt qu’en celles de Christ : 

 Certains s'appuient sur leurs dons spirituels : mais 

Paul leur rappelle que Dieu s'est fait serviteur. 

Le bouquet liturgique du 

dimanche 22 juin 

Chaque fleur a trouvé sa place, aussi les 

grands, les jeunes et les petits dans notre 

église… 

Les fleurs sont liées, attachées ou encore 

libres en cherchant une place. 

Mais toutes sont liées par un chaine d'amour. 

Reina Albracht 


